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lenient de la proportion des rayons re'fle'chis on re'fracte's, mais encore
de leur concentration plus ou moins grande dans le plan horizontal oi\
ils doivent e'clairer les navigateurs, concentration qui depend des dimen-
sions de 1'objet e'clairant relativement & la distance de ce foyer a la sur-
face du miroir ou de la lentille. Dans 1'appareil lenticulaire que je viens
de d^crire, cette distance varie peu: elle est cfe om,93 aux centres des
lentilles, de i metre au milieu de leurs bords, et de \ ",07 aleurs angles.
Dans un r4flecteur parabolique, au contraire, la distance du foyer aux
divers points de la surface varie depuis un jusqu'a trois et derni; et a
F extremite' du parametre, elle est de"ja le double de ce qu'elle est au
sommet" du paraboloide. Dans les plus grands re'flecteurs employe's jus-
qu'a present, qui out 31 pouces d'ouverture etpesentpres de i oo livres,
la distance du foyer au sommet du paraboloide n'est que de 5 pouces.
On voit quelle doit 6tre la .divergence verticale des rayons voisins
du sommet, je dirai me'me de la moitie' de tous c&ux que re'fle'chit
le miroir, des que la flamme qui 1'e'claire a seulement i pouce \
de hauteur. One par tie de ces rayons divergents est sans doute utile-
ment employee k 6clairer les abords du phare; mais les rayons qui,
par TeUet de la m&me divergence, s'e'levent au-dessus du plan hori-
zontal sont perdus pour les navigateurs. Gomme rintensit^ de la lu-
miere d^croit proportionnellement au carr6 de la distance, c'est vers
les points les plus eloigne's de 1'horizon qu'on doit diriger la majeure
partie des rayons; et il n'est pas ne"cessaire d'en r^server beaucoup
pour les feux plongeants destines a faire voir le phare aux navigateurs
tres-rapproch6s.

G'est done par la somrne des rayons dirig^s clans le plan horizontal
qu'il faut comparer les effets des appareils destines a 1'^clairage des
phares. G'est aussi sous ce rapport q;ue nous avons compart, M. Arago,
M. Mathieu et moi, les elfets utiles des divers r^flecteurs et des grancles
lentilles.                           .

22. II y aurait beaucoup d'inconve'ments ^ former la lumiere cen-
trale de 1'appareil lenticulaire par 1'assemblage d'un grand nombre de
bees ordinaires d'Argant; car s'ils (Haient seulement an nombre de dix,sant
